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Apr ' s le articles d'Anna Tutel parus ur le n° 24 - 27 - 28 et 29 de la Revue, voici d'autres 
réflexions SUl" ce thème de toujour plus grande actualité. 

L'éducation in t rculturelle e t un 
projet éducatif qw devrait c mpren­
dr , à son intérieur, la "conscientisa­
timz Il , la responsabilisation et ]'amé­
lioration de JlÉcole. n ne s'agit donc 
pas d 'une simple con tation de la 
multiculturalité de notre société et 
de notre École. 
La conscientisation des en. e i­
gnants- . ducateur et des élève est 
con ue comme un éveil ( la vie, 
comme un idéal d'homme tolérant, 
p lyédrique, pacifi te , écologi te, 
coopératif, sensibl , re ponsable, 
travailleur, conscient et ... libre. 
Le Con. eil de l'Europe souligne en 
particuli r quatre val ur, es «pi­
liers de l'éducation interculturelle 
sont: ['ernpathie, la solidarité, le 1'e­
spect intercultu1'el et la lutte contre le 
nationalisme. Avec l'empathie nous 
devons appretld1'e à comprend1'e i'au­
tre, à se mettre à sa pIace, à voir les 
prob/èmes avec ses yeux et à les divi­
ser avec lui". 
La notion de soJidarité est «un rap­
pel pour une prise de conscience col­
lective qui transcende le distinctiotls 
entre groupes, états et races; elle est 
aussi un rappel pour l'affaiblissement 
des inégalités et des injustices socia­
lesoLa solidarité est l'envers de la n ­
valité et de la tyrannie.» 
Le respect interculturel est "in­
dispensable dans une société multi­
ethniqlle et multi-cllltureile. l i surgit 
grace à la conjonction de deux procès 
d'apprentissage: et! nous oUlI ra nt 
vers une culture étrallgère nous illvi­
tons l'autre à prendre partie de notre 
culture». 
La lutt contre le nationalisme 
pwsque «la pensée Qui ne saura se 
libérer des confins d'un Etat Olt d'un 
temtoire national ne sera n en d'au­
tre que le résidu d'un grand arsenal 
de raisonnemeJlts locaux» .(1) 
La conscientisation, Jlin tériorisation 

de ces valeurs se réalis à traver 
l'i utéri o r isation des Droi ts de 
l'Homme, de l'Enfant etc ... Il ne s'a­
git done pa, seulem nt d 'étudier les 
différentes Chartes, Conventions ou 
autr s Déclarations Inlemalionale , 
mais plutòt de 'approprier vérita­
blement de es valeurs sans oublier 
qu'elle ne onl pas eulement d s 
id éoJogies à imposer, mais des 
idéaux à propo ero 
Dans ce processus d conscientisa­
tion et responsabili ation, la recher­
che de la cohérence est diffidI , 
mais indispen able. En ti t on doit 
avoir bien doser les droits et les 

re pon abilités de tous les acleurs 
impliqués dans le projet d'Éduca­
tion int rculturelle. 

Madame Catalina Ferrer, qu i ensei­
gne à la faculté des ciences de 
l'Educ ation de l' Unive rsi té de 
Moncton au Canada, nous propose 
e pictogramme très significatif qui 
souligne l'exigence d'équilibre en­
tre droits et responsabilités. 

J 'ai connu M.me Ferrer à un cours 
de formation post-universitaire qui a 
eu lieu à Strasbourg, du 8 au 18 jull­
Jet 1996. Le cours a été organisé par 
flnstitut International cles Droits 
de l'Domme de Strasbourg et la 
Commission des Droits de la 
Personne et des Droits de la 
Jeunesse de MontréaL 

Ce deux organi ID travaillent en 
collaboration depuis q uelques an­
né s, pour répandre le plus possible 
l 'enseigne men t d e s Dr:o it. de 
l'Homme à l' intérieur de l'Ecole. Le 
tbème du COlJ rs de la session 1996 
était "Pratiques d'Éd1uatio" aux 
Droits: ACq1~ is et Défis". La cinquan­
taine de participallts était constituée 
d'en eignants, de professeurs, de 
conseillers pédagogiques, d'inspec­
tew's, de directeur ... provenant du 
monde entier (il nou manquail 
vraimenl eul ment l'Asie) . l 'ai eu 
la chance de vivre une expérience 
interculhlrelle très enrichissante du 
poillt de vue professionnel et hu­
main et de repérer beaucoup de 
matériel didactique que je ou pré­
senterai partie1\ement dans le pro­
chain numéro. 
l'ai v ulu souligner avec autant d'in­
sistance les références théoriques 
et les valeurs pwsque celles-d doi­
vent constituer le foncls à partir du­
quel corrun ncer (aus i bien pour 
les enseignant qu pour les élèves) 
pour con truire une didactique de 
type interculiurel. Aussi, puisque la 
didactique el la vie pa sent à travers 
la relation avec l'autre, à travers le 
rapport int rpersonnel , ain i s'il 
n'exi t pa, à l' intériew' cles indivi­
dus, un idéologie, un modus vive1/­
di mental, une lign de pensée, on 
ne peut pas pen er pouvoir gérer la 
difficile réalité d'un rapport intercnl· 
tureL 
Notes: 

*Mme FI rio a pré enté a thè e 
de doctorat sur "L'educazione inter­
culturale nella scuola di base. Espe­
rienze di integrazione in Valle d'Ao­
sta" et est très intéressée à l'éduca­
tion interculturelle. 
(1) C.D.C.C., L'éducation intercullur Ile: 
C' once pl. con texte e t programme. 
Sirasbourg. 1989, (pp.137-138). 
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